
La foi dans la résurrection 

 

Textes à méditer  

1 Co 1, 17-25 

Phil 2, 5-8 ; 3, 10-11 

 

Te rappelles-tu, Jésus ?1 

« D’abord j’ai découvert que ton cœur renferme une plaie cachée, 

inconnue et jamais découverte, une plaie toute spirituelle face à laquelle 

la plaie de ton côté m’apparaissait bien peu de chose. C’était la plaie de 

l’abandon, le terrible traumatisme de ton âme.   

Puis tu m’as fait peu à peu pénétrer ta souffrance, ton infinie souffrance!   

Et, chose inouïe, au-delà de la porte qui me parlait de mort et d’angoisse 

infinie j’ai trouvé l’Amour et la souffrance a disparu.   

J’ai trouvé la loi de la Vie.   

Jésus, tu sais de quoi je parle.   

Quiconque pénètre ta souffrance infinie, voit, comme par enchantement, 

tout se transformer en amour. Sous ce voile de désespoir infini, il y a 

Dieu, et l’Univers créé et le Ciel incréé se trouvent en Lui.   

J’ai trouvé le trésor caché, toute science, toute beauté, toute bonté, tout 

amour : j’ai trouvé la vie. »   

 

 
1 Chiara Lubich, extrait d’un texte de 1957 publié intégralement en Jésus Abandonné 
l’homme monde, Nouvelle Cité 2016, pp. 47-48.  
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Textes à méditer  

1 Co 1, 17-25 

Phil 2, 5-8 ; 3, 10-11 

 

Te rappelles-tu, Jésus ?2 

« D’abord j’ai découvert que ton cœur renferme une plaie cachée, 

inconnue et jamais découverte, une plaie toute spirituelle face à laquelle 

la plaie de ton côté m’apparaissait bien peu de chose. C’était la plaie de 

l’abandon, le terrible traumatisme de ton âme.   

Puis tu m’as fait peu à peu pénétrer ta souffrance, ton infinie souffrance!   

Et, chose inouïe, au-delà de la porte qui me parlait de mort et d’angoisse 

infinie j’ai trouvé l’Amour et la souffrance a disparu.   

J’ai trouvé la loi de la Vie.   

Jésus, tu sais de quoi je parle.   

Quiconque pénètre ta souffrance infinie, voit, comme par enchantement, 

tout se transformer en amour. Sous ce voile de désespoir infini, il y a 

Dieu, et l’Univers créé et le Ciel incréé se trouvent en Lui.   

J’ai trouvé le trésor caché, toute science, toute beauté, toute bonté, tout 

amour : j’ai trouvé la vie. »   

 

 
2 Chiara Lubich, extrait d’un texte de 1957 publié intégralement en Jésus Abandonné 
l’homme monde, Nouvelle Cité 2016, pp. 47-48.  



 


